
VILLEMINOT (Michel ) , Châlons 1920. — Notre camarade Michel 
Vi l l emino t n'est plus. 

A moins de t rente ans, un accident b ru ta l d 'électrocution, sur-
venu à Par i s le 2 Décembre 1932, l ' a ravi à l'affection  de sa famille, 
à l ' amit ié de ses camarades et à l 'est ime de tous. 

Né à Clerval le 19 Décembre 1903, élevé entre un père qui suivit 
pas à pas son inst ruct ion et une mère au cœur délicat qui le forma 
à son image, Michel Vi l l emino t grandi t dans une a tmosphère de 
t ravai l et de devoir. 

En 1920, en même temps que son frère  Louis, il entra i t b r i l l am-
ment à l 'Ecole Nationale d'Arts et Métiers de Châlons. Il n 'avai t 
alors que 17 ans, il é tai t un des plus j eunes de sa Promot ion . 

A l'Ecole, sa bonté, ses qual i tés d 'exquise camaraderie , son souci 
constant de rendre service, lui valent la sympath ie de tous. 

Aux qual i tés de cœur, Vi l l emino t a jou te une é tonnante volonté 
au t ravai l . C'est a insi qu'en 1923 il sort pa rmi les meil leurs . 

Le voici, à 20 ans, j eune et b r i l lan t ingénieur. Le service mi l i -
taire est pour lui une occasion nouvelle de s'affirmer,  puisqu 'après 
quelques mois d'élève-officier,  il est promu sous- l ieutenant d 'ar-
t i l lerie. 

Rendu à la vie civile, il ren t re à Clerval ; il apporte alors à 
l 'entreprise fondée  par son père tout son savoir, toute sa j eune 
ardeur, tout son ta lent . Il surmonte toutes les difficultés,  lut te 
contre une concurrence acharnée, et c'est au moment où Vi l l emino t 
allait profiter  de près de dix années de t rava i l qu'il d ispara î t pré-
maturément . 

Depuis longtemps, il n 'a pas usé de vacances ; un calme momen--



tané se produit , il pourra i t prendre quelque repos, le devoir l 'em-
porte, le Lieutenant Vi l leminot par t pour une période volontaire 
de 3 semaines. 

Il par t heureux. Dès son arrivée, il conte à ses parents sa nou-
velle vie et conclut : « Je serai t rop heureux si mon court sé jour 
ici peut être de quelque ut i l i té ». 

Toute la vie, hélas t rop courte, de Vi l leminot , se résume dans 
ces quelques lignes : servir, faire  chaque jour , sans forfanterie, 
mais complètement, sa tâche ; voilà, semble-t-il , le programme 
que notre camarade s 'était tracé. 

Et c'est à la fin  de cette période, au seuil d 'une vie pleine de 
promesses, que notre ami, en se dévouant encore, a t rouvé la mort . 

Nous nous inclinons pieusement devant son cercueil ; nous 
comprenons et partageons la douleur de sa famille. 

Puisse-t-elle trouver, dans l 'hommage d'affliction  que nous ap-
portons au cher disparu, un apaisement et un réconfort. 

(Communication transmise pa r le camarade Biche t (Châlons 1922). 


